
La tendance est à la réaction et à la guerre, ce n’est rien de le dire. 

Les bombes tombent sur l’Iran, la Palestine, le Liban, le Soudan, l’Afghanistan, l’Ukraine… 

Partout l’impérialisme et la réaction sont à l’offensive et les premières visées, les premières 

victimes, ce sont les femmes. 

 

Ici, en France impérialiste, ce sont les attaques contre l’avortement, avec la fermeture des 

centres du Planning Familial, la précarité accentuée dans la crise économique, et bientôt le 

fameux courrier du Ministère de la Santé adressé à toutes les femmes de 29 ans pour 

« sensibiliser à l’infertilité ». Non, mais quelle blague : faites des enfants, nous allons avoir 

besoin de chair à canon ! Une nouvelle fois ce seront les plus précaires qui risquent de rentrer 

dans le jeu, attirées par la petite prime associée… Les prolétaires au front, les bourgeoises à 

l’arrière, comme d’habitude ! 

C’est la politique de Macron, accentuée par la poussée réactionnaire, l’offensive des 

masculinistes, des machistes décomplexés, attisés par la montée du RN et des groupuscules 

associés. Par exemple Némesis, ce prétendu groupe de nazillonnes qui ne sert qu’à provoquer 

contre les immigrés, contre les antifas, contre les vraies féministes (par exemple pour ce 8 

mars), pour valoriser les valeurs « traditionnelles », autrement dit les plus réactionnaires ! 

Mais il n’y a pas que les groupes réactionnaires identifiés, il y a ce patriarcat omniprésent, 

souterrain, sournois, machiste, que l’on a vu poindre dans l’affaire des viols de Mazan, respect 

absolu pour Gisèle Pelicot. Des inculpés qui « ne comprennent pas » pourquoi ils sont 

poursuivis, on rêve ! 

 

Face à l’offensive réactionnaire, c’est plus que jamais le féminisme de classe, révolutionnaire, 

anticapitaliste, qui est à l’ordre du jour. Le féminisme de Louise Michel, de Clara Zetkin, 

d’Alexandra Kollontaï, de Meena, de toutes ces femmes révolutionnaires qui n’ont jamais rien 

lâché. 

 

 

Fondamentalisme religieux, impérialisme, guerres, réaction, militarisme, 

masculinisme, viols, précarité, patriarcat, égalité des droits, avortement… 

 

Partout dans le monde les 

femmes à l’avant-garde 

du combat pour une vraie 

révolution ! 
 



Et nous ne sommes pas seul.e.s, ici dans la gueule de la métropole impérialiste. 

Partout dans le monde, les femmes sont à l’avant-garde contre le fascisme, l’impérialisme et la 

réaction. 

En Iran, elles sont prises en étau entre les bombardements américano-sionistes et la barbarie 

répressive du régime capitaliste des mollahs, mais le mouvement « Femme, Vie, Liberté » reste 

le fer de lance de la révolution, ni Shah, ni mollahs, ni impérialisme ! 

En Palestine occupée, elles sont toujours là, à Gaza, en Cisjordanie ou dans les territoires de 

48, contre l’impérialisme et le sionisme, mais aussi contre la domination patriarcale de la société 

palestinienne et le fondamentalisme du Hamas 

Au Kurdistan syrien, elles affrontent désormais le fondamentaliste recyclé Jolani soutenu par 

les Etats-Unis et la Turquie, ces forces féminines des YPJ qui ont combattu les armes à la main 

pour vaincre Daesh, montrant l’existence d’un féminisme réel au Rojava. La chute d’Assad a été 

un grand soulagement mais hélas trop temporaire, et le combat continue pour une Syrie libre, 

pour le droit à l’autodétermination du peuple kurde, en Syrie, mais aussi en Iran – bombardé 

par les sionistes et les Etats-Unis, en Turquie (écrasés par Erdogan), ou en Irak. Là encore, les 

femmes sont à l’avant-garde pour la libération du peuple kurde tout entier, contre 

l’impérialisme et le fondamentalisme. 

Et ce sont toujours les femmes afghanes, réduites année après année à l’état d’esclaves, voire 

d’animaux de compagnie, dont tous les droits humains élémentaires sont peu à peu détruits par 

les fondamentalistes féodaux, soutenus et financés par les Etats-Unis, il faut le répéter encore et 

encore… Et voilà qu’aujourd’hui vient se rajouter la guerre réactionnaire avec le Pakistan, et ce 

seront encore les femmes et les enfants les premières victimes. Une nouvelle fois, nous saluons 

le combat héroïque mené dans la clandestinité par nos camarades de RAWA, l’Association 

Révolutionnaire des Femmes Afghanes, dans des conditions inimaginables. En refusant l’exil ou 

l’émigration, elles indiquent le chemin difficile de la révolution dans leur pays, comme partout à 

l’avant-garde ! 

 

Nous n’oublions pas toutes les autres. En Afghanistan, Iran, Palestine, Kurdistan, Soudan, 

Ukraine, Amérique Latine, Europe, USA même, femmes et mères des soldats tués pour rien en 

Russie et toutes les autres. 

Une pensée spéciale pour les femmes combattantes dans les Guerres Populaires, aux Philippines 

ou en Inde, qui ont compris que le seul combat pour leur libération est le combat 

révolutionnaire pour une société nouvelle, communiste ! 

 

Nous ne sommes pas seules. Nous sommes « la moitié du ciel », comme disait Mao Zedong. 

On a raison de se révolter ! Nous, toutes et tous, détruisons le Patriarcat ! Nous, toutes et tous, 

détruisons le Capitalisme ! 

Notre révolte est totale, complète, contre le patriarcat, contre le capitalisme et l’impérialisme 

qui s’appuient dessus et l’entretiennent, contre la discrimination. Nous sommes la moitié du 

ciel, et nous voulons un ciel bleu et ensoleillé, pour la classe ouvrière et les peuples du monde 

entier. 

 

Femme, Vie, Liberté ! 

Egalité, Justice et Révolution Sociale ! 

Femmes debout ! Rouges toujours ! 


